
4̂Je a e»i doac |M6 faute de munitions que 
"""^iBe arrêta le mouvement de retraite dé-

êH couseil de guerre dès le 9 août, au 
IU d'Urville. 

3° Les blettes : 
(Test ailleurs encore qu'il faut chercher 

l'explication de la tactique du maréchal : c*r 
les blessés ne pouvaient gêner sa marche, re
cueillis avec einpressemeut dans les villages, 
sauvegardes par la convention de Genève,' 
quand ils n'avaient puètre évacués sous Metz, 
dès le 15 au matin. 

Voici le chii£re officiel des victimes de la 
bataille de Borny : 

Officiers: 23 tués.—121 blessés. 
Tram* : 628 tués—1,885 blessés. 
Disparus : 193. 
Total : 2,850 hommes. 
Parmi lesquels nous devons citer aujour-

d'gui, avec le général Decaeu, atteint mor
tellement, le colonel Peltier, du 2e chas
seurs ; le commandant Garniei, du 5° dra
gon* ; le commandant Alexandre, du 8° dra-
gou»... 

— Allouai dit-il à ses officiels déjà émus, 
ca m bien.- nous allant repiquer en avant! 
Bazaine marche à notre rencontre ! Il était 
temps de recevoir ces nouvelles : car, sans 
cela, nous nous retirions pour couvrir 
Paris, et /aurais été mis au ban de l'opi
nion. .. on m'aurait accusé d'abandonner Ba
zaine... n'est-ce pas? 

Tout en dinant, le maréchal coutreinanua 
les ordres donnés et il écrivit à Bazaine ? 

« Nous aussi nous marchons vers vous. 
« DE MAC-MAHON. » 

Quel usage fit Bazaine de cette superbe et 
laconique dépèche, qu'il reçut le 23 aoùi ? 

Ge fut un ageut-voyer de Thion-
ville qui, traversant à pied et la nuit le* l i
gues prussiennes, parvint le 23 août au grand 
quartier général de Plappeville et remit ;.u 
maréchal Bazaine lui-même la dépèche de 
Mac-Mahou. Le commandant supérieur dj 
l'armée du Rhin ne communiqua cette dé
pêche à personne: il congédia l'émissaire, 
après avoir acquis la certitude que la roule 
de Briey n'était plus libre et que l'ennemi 
occupait la voie terrée de Thionville à Metz. 
Néanmoins, dès le lendemain, il lit trau.;-
m. ttre à tous les chefs de corps des ordies 
« pour un vigoureux effortjà tenter dans la 
direction de Thionville. » Afin de lais^ >r 
•uppose* à l'armée que le départ était défini
tif, chaque division reçoit l'ordre d'emmener 
les bagages, le personnel des intendances, 1 ŝ ryaurs, etc., mais le maréchal laisse ignoier 

tous que, malgré le danger, Mac-Mah>u 
•'avance au secours de l'armée du Rhin. 

Bazaine, en gardant secrète cette impor
tante uouvelle, comptait bien décider pi is 
lard ses généraux à ne quitter les renipa. is 
de Metz que lorsqu'il serait fixé sur les opé
rations de l'armée de Chàlous ! 

Afin d sejustifler,le maréchal déplorel'élat 
moral de son armée ? 

Les troupes avaient peut-être manifesté uu 

Piu haut leur mécontentement... niais ritu 
était plus capable de relever leur moiae 

que la dépeehe de l'illustre vaincu d 
Wœrth.. . Après tant d'épreuves, taut d'c-4 

Sérauces perdues, nos braves olficiers et s>l 
als s'énervaient au bivouac dans une ner

veuse impatience; et malgré ces tâtonnements 
d'un cheidout il n'avaient pas encore app.is 
à se plaindre tout haut, malgré les fatigu s 
et les privations, ils étaient encore animée ile 
trop d ardeur : tous leurs chefs s'accorde a t 
pour le reconnaître ; et lieu, sinon un des
sein prémédité, ne peut .expliquer l'absolu 
silence de Bazaine au sujet de son tri te 
d'armes marchant à sa rencontreavec 130,0*)" 
hommes et 400 canons. 

La bataille du If, à Bezonville, fut plus 
meurtrière : car ou eut ailàire, ce jour-là, 

' et 9° corps prussiens-
PERTES : 

14G (tués ou blessés.) 
3,401 — 

aux 2°, 36 

Officiers 
Troupe 

U Total : 3,547 hommes hors 
combat. 

Du reste, une partie des blessés, dans un 
état non trausportable, fut laissée dans Us 
villages, et le maréchal dut faire brûler un 
convoi considérable de biscuits, vivres de 
campagne, effets de camp, linge, chaussur s 
et médicaments, afin de hâter la concentra
tion de sou arméesur le plateau de Bazerieulle 
— près Metz. 

En établissant son quartier général à Plap-
peville, Bazaine envoya une dépêche au 
maréchal de Mac Mahou par les soins de 
M. de Benoist, fils du député de la Meuse. 

Après des détails sur les affaires du 1 i tf 
du 16 août, le maréchal termine sa dépèche 
par ces mots : 

« . . . . J'ai dû prendre position sou3 Metz 
pour donner un peu de repos aux soldats et 
les ravitailler en vivres et en munitions. 
L'ennemi grossit toujours autour de moi, et 
je suivrai probablement pour vous joindre la 
ligne du Nord Je vous préviendrai si ma 
marche peut être entreprise sans compromet
tre Tannée. . . 

t BAZAINE . 
Cette dépèche arriva à Chàlons en même 

temps que MM. Rouher, St-Paul et Cassa-
gnac, expédiés de Paris par la régente et le 
ministre de la guerre. — Mais Mac-Mahon, 
trouvant la marche en avant trop dangereu
se, avait ordonné, malgré ces messieurs, la 
retraite de l'année sur lieinis. 

Il était triste, abattu, quand, au moment 
de se mettre à table avec ses officiers, il reçut 
la dépêche citée plus haut. Dans sa che
valeresque confiance, le maréchal ajouta foi 
aux promesse éventuelles de Bazaine, qui, 
lui, ne se compromettait en aucune façon et 
suivait cette ligue indécise que l'opinion 
publique juge plus sévèrement que le conseil 
d'enqiête. . 

A la lecture de la dépêche de Bazaine, la 
mobile physiouomie d> «naréchal s'illumina 
de joie. 

La suite au prochain numéro. 

ROUBAIX 
WV L B NOtBI» I>» L A F R A N C » 

Laauit dernière, un vol avee escalade 
et effraction a été commis chez M. Van-
leyuseeje, cabarelier, sous l'enseigne : 
BôieldeVEurope,rued\iUraiui-C)ie(um. 
Après mm «NicUlé une avoirs * w 

coffret,le malfaiteur a etrlevé 5 ou 600 
francs en billets d'émission et quelques 
bijoux. 

La jus t i ce e6t su r les t races du cou
pable. 

Le nommé Ladsous , dont nous avons 
annoncé Pane-station pour contravention 
à un ar rê té dV,xpufaion, a été condamné 
à 6 mois d ' empr i sonnement et b' ans de 
survei l lance. 

Procès-verbal a été d ressé : 
1° A la charge de 6 petits garçons âgés 

de 12 à 13 ans , pour vol au préjudice de 
Louis W . . . marchand épicier ,aux Trois-
Ponts ; 

2° A la charge de Georges W . . . bacleur , 
âgé de 13 ans , pour vol au préjudice 
d 'Eugénie Souplet , marchande foraine; 

3° A Ta charge de A. Glarebout, do
mestique pour vol d'effets d 'habil lement 
au préjudice de A. Vanders t rae ten . 

VILLE DE HOUBAIX 

• Grand concert organisé par la société 
anglo-française (Anglo-French club), 
au bénéfice de l 'Œuvre des femmes L e 
France , sous le patronage de M. le vice-
consul br i tannique de Lille et de Rou-
baix, avec le concours de la Grande-
Harmonie et de plusieurs amateurs de 
Houbaix, dans la salle de concert de la 
société Chorale, rue Pauvrée , le d iman
che 21 avril 1872 à sept heures . 

La société Anglo-Française qui a son 
siège au cercle de la société chorale, ruw 
Pauvrée , lail appel au patr iot isme des 
membres honoraires de la société Cho
rale et les invite à venir a s s i s t e r a la 
fête musicale qu'elle a organisé» au bé
néfice de la g rande œuvre de la libération 
du terri toire. 

Les membres honoraires de la société 
Chorale sont libres d 'ent rer sans ca r te . 

Une quèlii sera faite par des membres 
de V Anglo-F rench club. 

Fai t s Divers 
— Samedi soir, dit le Journal de Saint-
Quentin, un train de marchandises a dé
raillé entre Montescourt et Tergnier, à la 
hauteur de Mennessis. 

Une chaudière chargée sur l'uu des wa
gons a heurté la culée d'un pout et déter
miné le déraillement. 

L'accident s'est borné à l'encombrement 
de la voie et à la perte de trois ou quatre 
wagons qui ont été écrases. 

— L'inslructiou de l'affaire Dixblanc est 
terminée; et, dans l'interrogatoire que l'as
sassin a subi hier, elle a répondu avec beau
coup de calme à toutes les questions qui lui 
ont été posées. 

Elle s'est défendue d'avoir prémédité son 
crime et prétend que depuis longtemps sa 
maîtresse la taquinait pour les choses de son 
service; elle ajoute que, le dimanche matin, 
Mme liiel est venue dans sa cuisine lui faire 
une scène, et qu'après une vive altercation, 
sa m a l i n i r l'avait congédiée. Elle avait alors 
demandé un mois d'avance comme dédomma
gement; sur le refus de Mme Riel, elle l'a
vait étranglée, emportée par la colère. 

L'accusée porte encore deux écorchures à 
la main droite : l'une paiait avoir été causée 
par un coup d'ongle de la victime, et l'autre 
par la corde qu? cette fille avait enroulée au
tour de sou poignet pour porter le cadavre au 
premier. 

Elle a de plus avoué être allée samedi soir, 
à sou arrivée, à la foire aux pains d'épices. 
Elle est entrée, avec uu des témoins enten
dus, dans un estaminet de la place du Trône, 
et après avoir soupe légèrement, elle a joué 
à l'écarté; elle a visité ensuite fort tranquille
ment, parait-il, plusieurs baraques et diver
tissements . 

Le Standard annonce que les retards ap
portés dans l'extradition de Marguerite Dix-
blanc viennent d'uni demande formulée par 
le ministre belge pour avoir des renseigne
ments sur les circonstances de son arrestation 
et de sa détention. 

La Gazette des Tribunaux dit, de son côté, 
que le décret qui autorise l'extradition sera 
signé demain et que la femme Dixblanc sera 
immédiatement livrée aux représentants de la 
justice anglaise. 

— h'Indépendance breto/ine signale un l'ait 
très grave qui vient de se passer à Redon. 
Un conseiller municipal de cette ville qui 
exerçait les fonctions de c lissier de la Caisse 
d'épargnes aurait été arrêté.Jusqu'à présent, 
nous ne pouvons pas donner plus de dé
tails. 

— Les attaques contre l'armée continuent. 
Avant-hier, dit la Côte-d'Or, trois indivi

dus trouvés, rue Sau inaise, à Dijon, eu état 
d'ivresse, ont été conduits au violon. 

L'un d'eux, parâtt-il, aurait assailli un 
militaire du ê" de ligne et lui aurait porté 
un coup de couteau. 

Une enquête est ouverte. 
— La Gironde dit que l'instruction du cri

me du Tastous se poursuit très-activemeut. 
Mano, qui est soumis, au fort du lia,, à la 
vie commune des inculpés, a été extrait hier 
de la prison, et conduit au cabinet du juge 
d'instruction. Son attitude a été celle des 
jours passés : il n'a rien avoué, a fort peu 
parlé, et on l'a reconduit à la maison de 
justice sans avoir rien pu obtenir de lui. 

Mardi a eu lieu une nouvelle descente des 
magistrats instructeurs sur les lieux du cri
me. 

Il est mort, au quartier des Minimes, à 
Toulouse, un homme atteint de la rage. Cet 
homme avait été mordu au doigt, il y a en
viron quarante jCars, par un chien hydro-
phobe. Les symptômes de l'affreuse mala
die s'accentuaient depuis une semaine. Sa
medi, les crises atteignaient leur paroxys
me. 

La Réforme annonce qu'après une consul
tation de plusieurs médecins, et pour abré
ger les souffrances qui ahoutisaeet fatalement 

à une mort inévitable, on lui a donné du 
poison. Une heure après, il avait cessé de vi
vre. 

Commerce 
Havre, 17 avril. 

(Dépèche de MM. Kablé, Bœswillwald et 
O,représentés par M. Bulteau-Desbonnet.) 

Marché sans changement ; prix fermes; 
petite demande . 

Liverppool, 17 avril. 
(Dépêche de MM. Kablé, Bœswillwald et 

Ce, représentés par M. Bulteau-Desbonnet. 
Ventes 12,000 b. prix inchangés . 
Recettes de o jours : 25,000 b . 

On nous écrit de Londres, le 1 6 avril. 
Laines. — La deuxième série de nos en

chères de laines coloniales a commeucé le 1 ! 
courant, en présence d'un très-grand Battu i 
d'acheteurs indigènes et étrangers. 

Les arrivages pour ces ventes s'élèvent o : 
Sydney 
Port-Philippe 
Nouvelle-Zélande 
Adélaïde 
Swan River 
Van Diemen's Land 
Cap de Bonne-Esperance 
Diverses 

Ensemble 

Les quantité a offertes jusqu 
Sydney 
Port-FInlippe 
Nouvelle-Zélande Adélaïde 
Swan Rive» 
Van IMemeti's Laad 
Cap de Bônrre-Esférauce 
Diverse* 

Ensemble 

31,7M) bail's 
73,398 » 
20,348 » 
23,378 J 
2,337 » 
3,562 » 

22,254 » 
— 

177,027 balle, 

'à ce jour à : 
7,508 balL s 

13,374 
1.894 » 
5,204 » 

422 » 
48 

2,738 
114 

31,302 ballrs 

Desl77,027 balles ci-dessus,environ 10,0(:•! 
balles ont été expédiées directement dans 
l'intérieur ou au Continent. 

Les prix, comparés à ceux de clôture d* s 
ventes de février-mais, ne dénotent, à l'heur.; 
qu'il est, aucun "change uent pour tes laim s 
d'Australie, — de 2s 8d et au-dessus, — 
lesquelles obtiennent môme les plus hautes 
limites de février. Les qualités bonnes i t 
moyennes entre 2s 2d et 2s 6d ne soi t 
qu'une idée moins chères qu'à la lin de la 
dernière série, la différence, lorsqu'elle a lier, 
allant rarement au-delà de 1/2 d.Nous signa
lons, par contre, une bai se de I d la Ib.sur 
tous les genres intérieurs, tant lavés qu'en 
suint, et sur les agneaux,pièces et locks. 

Quant aux laines du Cap, les cours sont i 
peine plus bas qu'en février. 

L'ouverture de cette série fut attendue ri 
toutes parts avec le plus vif intérêt.les haui i 
prix payés à la vente précédente ayant fa i! 
naitre des doutes sur la stabilisé du mardi' 
doutes qui. par eux-mêmes, ne pouvaient 
manquer de causer quelque dépression dans 
la valeur de la laine. Sous l'influence ri ) 
cette incertitude, les acheteurs étrangers. — 
et eeux de l'intérieur, quoiqu'à un degi i 
moindre p ut-ètre, — ont opéré jusqu'à pic 
sent avec l>eaucoup de réserve. Et pourtant, 
le gros des laines de bonne qualité n'eu a pas 
moins maintenu son andenne position, tan
dis que la baisse survenue pour les sortes in
férieures ne dépasse guère la limite des fluc
tuations momentanées en faveur de l'un ou 
l'autre côté. Aussi cette froideur disparaitra-
t-elle probablement petit à petit dans le cours 
des enchères, pour faire place à plus d'eu trahi 
et de confiance, et à uu affermissement des 
prix actuels. 

Eu somme, le résultat ci-dessus peut, sous 
ces circonstances, être envisagé comme très-
satisfaisant, et comme une preuve de plus de 
l'excellente position de l'article. 

La demande, sans être, pour quelques 
branches, tout à fait si active qu'il y a quel
que» mois, est encore considérable, tandis 
que les approvisionnements s'en tiennent 
toujours à un chiffre modéré. 

L'année dernière, nous avions environ 
50,0*>0 balles d'anciennes existences, et des 
arrivages suivis des colonies. Les stocks,cette 
année,étaient nuls,et les importations d'Aus
tralie montreront, dit-on, un déficit de 10 à 
20,030 balles sur les envois de 1871, saus 
compter les 30,000 balles environ déjà expé
diée» aux Etats-Unis. En 1871, le total com
pris dans les catalogues à Londres s'élevait 
à 74a,000 balles; nous ne serions "nullement 
surpris d'y voir, cette année,environ 100,000 
balles de moins. 

Suivant les arrangements actuels, cette 
série clôturera le 14 mai prochain. 

FRÉDÉRIC HUTH ET C'°. 

Buenos Aires, le 14 rmers 1872. 
• . . a ines e n s u i n t . — Durant toute la 

quinzaine,notre marché a présenté une anima-
lion inaccoutumée, par suite des nouvelles 
de hausse sur les marchés Européens et 
Américains. Notre Stock a été épuisé en un 
moment, et depuis, eu raison de l'exiguïté 
des arrivages sur place, nos prix ont monté 
progressivement, et sont arrivés aujourd'hui 
à des limites très élevées; l'article reste très 
recherché, avec peu de choix sur place. 

Voici les cours de la quinzaine : 
Pour les lots supérieurs, laine 

fine sans carretille, légère et forte 
nature. de 110/118 

Pour les lots supérieurs, bonne 
qualité et conditionnement, finesse 
moyenne de 105/110 

Marchandise courante, lots fins et 
bous de 100/105 

Marchandise courante, moyenne 
finesse de 95/100 

Marchandise passable à inférieu
re, lourde avec plus ou moins de 
carretille de 00/95 

Marchandise passable moyennne 
finesse de 85/90 

Agneaux moyens avec plus ou 
moins de carretilles. . . . de 80/85 

Soit, prix extrêmes de 80 à 118, rendus 
en Europe, de fr. 2,00 à fr. 2,90 le kil, à la 
vente, aux changes et frets du jour. 

Les arrivages de la quinzaine sont évalués 
à 120,000 ; les ventes à 300,0ÛO, et le Stock 
sur uUeeà l4o,uuu« 

New-York, 14 avril. 
Middling 23 5/8. Change su r Fronce 

4 70 3/8. Or 111 • /» . — A New-Or
léans, low middling 141 oO. Recettes 4 
jours 23,000 b . Expédition-, pour Angle
terre 30,000 b. France 2,000 b . Conti
nent 4,000 b. Stock 3o3,000 b . 

Liverpool, 16 avrfl. 
Assez bonne demande, ventes 12,000 

b . , livrable faible. Louisiane 11 3/8 . . 
Géorgie 11 1 8 . Oomra 8 3/8. Dhollerah 
8 3/16. Bengale 6 3/10.Arrivages 9,000b. 

Liverpool, 17 avril. 
Ventes 10,000 b . calme sans change

ment. Importations 9,000 b . , dont 4,000 
b . Amérique et 400 b . Sura te . 

Bombay, 16 avril. 
Marché excité, haussant . Oomra 274 

R. _ Rhollerîdi 267 R. —Sawgined 290 
R. — Fret po-ir Havre 37 s. 6. « Change 
su r Par is 2 fr. 5 5 . 

Liverpool, 17 avril. 
Ventes 12,000 b . , don t9 ,000 b . pour 

la filature. Marché calme, sans change
ment. Pas d'aff;iires à livrer. Amérique 
11 1/4 à 11 1/2. Pe rnam. 11 . Oomra 
8 7/16. Bengale 6 1/4. 

S O C I É T É l \ l > l S I I C I I I . I . i : 
BANQUE DE CRÉDIT ET D'ÉMISSION 

(ANONYME) 
C a p i t a l : 5 , 0 0 0 , 0 0 0 f r a n c s 

Siège social : 57, rue Taitbout, Paris 

OPÉRATIONS DB LA SOCIÉTÉ: 
Paritcipation aux emprunts publics et 

émissions. 
Prêts et avances sur titres.{Alênws numéros 

conservés). 
Paiements de tous coupons. 
Placement permanent d'obligations et ar

bitrages avec toutes valeurs. 
Achat et vente de toutes valeurs eu Banque 
Opération de Bourse au comptant et à ter

me (courtage officiel). Renseignements gra
tuits sur toutes valeurs françaises et étran 
gères. 

Le Président du Conseil d'administration 
N. LEFEBVRK-DURUFLÉ, G. O. * 

Ancien Ministre du Commerce. 
2030 
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Le P h o s p h a t e d e f e r soluble de rLe> 
r a s , docteur es sciences,e6t le médicc-nunt 
le plus remarquable pour la guéiison des 
pâles coulteurs,inaux d'estomac, disgestion 
pénibles, appauvissement du sang. 

«Le docteur Rernutz, médecin de l'hôpi
tal la Pitié de Paris, constate dans une let
tre sa supériorité sur les autres ferrugineux 
dans les termes suivants: 

«Chez une malade très gravement affectée, 

Recettes générales de cette tonte 2,120,000. 
Ventes -'.690,000. 

Contre: 2,220,000 d'arrivages, 1,825,00e 
de ventes, et 395,000 de Stock sur place 
l'année dernière à pareille époque. 

D'habitude, tous le* ans à pareille époque 
(voir mes tableaux semestriels de l'eRporta-
tiou des laines et peaux de mouton, depuis 
1860 jusqu'à fin octobre 1871], les arrivages 
des laines de novembre à mars comportaient 
environ le tiers de la tonte ; tandis que cette 
année, les recettes générales, aux mêmes 
dates, sont d'environ les trois quarts ; cette 
activité extraordinaire, déployée dans les ar
rivages et au placement immédiat des laines, I 
peut être raisonuée ainsi : 1° En considéra
tion d°s craintes générales de la réapparition 
de la fièvre jaune dans le pays (de février à 
fin mai), les Estancieros, aussitôt les travaux 
de la toute terminée,-ont expédié leurs laines 
sur 1 s marchés, afin de s'en assurer promp-
tement la vente ; 2° Eu vue des bénéfices de 
l'année deruièie, et aussi, desgiauds besoin^ 
de l'article en Europe, les achats ont été faits 
en partie pour compU> de la spéculation, car 
presque tous les ordres limités élaie il en 
dessous de nos prix de ventes de 20 à 30 
centimes par kilog ; les bonnes nouvelles des 
marchés consommateurs reçues par chaque 
courrier, ont toujours maintenu nos cours, 
et facilité la marche des affaires jusqu'à ce 
jour ; 3" Comme ou le comprendra facile
ment, maintenant que tous les points im
portants de la campagne sont desservis par 
des ligues de chemins de fer, nous recevons 
les produits plus rapidement, et tous les ans, 
vers cette époque-ci, la saison des laines tou
chera à sa tin ; et des mois de mai à 
mi-novembre, l'exportation sera pour ainsi 
dire nulle. 

Les détenteuis des laines en Europe ne 
doivent donc pas s'effrayer des quantités de 
balles expédiées jusqu'à ce jour, qu'ils ne 
perdent pas de v.ie, que dorénavant, les lai
nes de chaque tonte seront expédiées d'ici 
dans le court espace de i à 5 mois au plus, 
et qu'ils seront de 6 à 8 mois (juin à fin dé
cembre) saus rien aecevoir, quelque soit l'im
portance de la tonte des laines, de la pro
vince de Buenos Aiies. 

La dépêche de New-York donnant 10,000 
b . de recettes, soit 23,000 b. pour quatre 
jours, contre 15.(100 b. la semaine dernière 
dans le même temps, notre marché a été 
calme aujourd'hui, sans changement, toutefois 
dans les coins. Sur les 1,400 b. cotées, en
viron 800 remontent à hier, entr'autres les 
affaires à livrer, soit : des Oomra fair eu 
mer à 107 ; des Louisiane strict goud ordi-
nary en charge à 136, et strict good ordinary 
en charge à 136, et strict ^ood ordinary à 
low middling également en charge à 137. 
Nous annoncions dès hier cette dernière af
faire. 

On est très-calme à terme, et il y aurait 
vendeurs à 137 fr.50 pour Louisiane juillet, 
août et septembre. 

Nous cotons : 
Très ord. Louisiane 137 — 
Low Midd. Louisiane en mer 13'.i — 

dito en charge 139 — 
Ordinaire Fernambourg 131 — 
Bon ordinaire Oomra 103 — 
New Oomra, en charge et en mer 107 — 
Bon ordin. Tiunivelly 98 — 
Ordinaire Cocanadah 91 — 
Bon ordinaire Bengale 76 — 

pour laquelle j'avais dû renoncer"successi 
I au ferréduitaux pilules Vallet,à l'Eau de Spa 
! vement et de Passy,le Phosphate de fer soin 

ble a été non-seulemeni bien supporté, 
mais a immédiatement amené .une améliora
tion».—Dépôt dans toutes les bonnes pharma
cies. Dépôt à Roubaix, ph. Coille. 1913 

La faveur du marché de laBoursede Paris 
continue à se porter su» les titres d e s H a l 
l e s e t M a r e h ë s d e M a p l e s Ces titres 
ne seront point soumis au timbre qui doit 
être appliqué aux valeurs étrangères, puis
que la Compagnie est française. 

Les obligations sont fermes à 200 francs 
et rapportent ainsi 12 0/0 , sans compter la 
prime du remboursement à 400 fr. qui a 
lieu par tirage trimestriel. 

Les actions sont demandées au même cours 
de 20ti francs Comme elles rapportent 30 
francs, c'est donc du 14, 95 0 ^ . Il est évi
dent que leur situation actuelle appelle 
une bausse parfaitement justifiée et que les 
cours ne taiderom par à s'élever.2,194 

DETTE TUNISIENNE 
La conversion des obligations de 1863 et 

de 1865 en obligations nouvelles, décrétée 
par le gouvernement tunisien, et qui devra 
être achevée dans le délai de quatre mois, a 
commencé le 15 avril courant, au siège de la 
Banque des chemins de fer d'intérêt local 
(3/,boulevard Haussmaun,à Paris) exclusive
ment chargée par contrat de procéder à cet 
échange titre contre titre. 

Les bureaux seront ouverts de 10 heures 
a 3 heures. 2193. 

I 

F o i r e d e R o u b a f x (Grande-Plac^) 

Grand CIRQUE MILANAIS 
Sousladirection de MM.Priami etPiranloni 

Troupe équestre composée d'artistes hors 
ligue, d'un nombreux personnel et de che
vaux fins de toutes races. 

Tous les soirs à 8 heures, représentation 
variée avec changement de spectacles 

PRIX DES PLACES : Stalles, I francs. 
— Premières 2 fr. — Secondes, 1 fr. 

Demi-place a ix premières et aux secondes 
seulement pour les enfants âgés de moins de 
7 ans. 
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F o i r e d e Roi i Jba ix (Boulevard do Paris 

La première loge eu entrant à gauche) 

Théâtre de la Famille KLEPKEHS 

Tous les soirs, à 8 heures 

4.IK \ \ l » | I C K I ' I t l S I \ • \ | | 0 \ 

F o i r e d e R o u b a i x , (Grande-Place) 

Exhibition extraordinaire de Monsieur et 
Mademoiselle 

JM OUGatÉ 
Les deux plus petits personnages du viend 

GRAND THÉÂTRE LE ULLE~ 

Vendredi 19 Avril, 

A t h a l i e , de Racine, par les artistes de la 
Comédie-Française, avec les chœurs. i 

Samedi 27 avril. 

RepréstnUition au profit des Pauvres de la 
Ville de Lille. 

| — — — 

B O U R S E D E L I L L E 
DU 17 AVRIL 1872 

C O U R S DU J O U R . 

FONDS DE L'ÉTAT 

Rente 3 0/0 55 65 
Rente 4 1/2 0/0 79 »» 
Emprunt 5 0/0 88 50 
Obligations 6 0/0 1870 5n2 tO 

OBLIGATIONS DES VILLES. 

Paris 1855-1860 377 50 
Paris 1865 437 . . 
Lille 1860 92 »» 
Lille 1863 92 ». 
Lille 18G8 472 50 
Roubaix-Tourcoing, remb.à 50 fr. 37 . . 
Armentières 470 . . 
Bordeaux 82 .» 
Département du Nord 82 »» 
Amiens 92 50 

CHEMINS DE FER 
Actions Nord 990 . . 

id. Lyon 885 . » 
id. Orléans 845 . . 
id. Lille à Bethuue 380 . . 

Obligations N<ird 303 .» 
id. Lyon fusion, anciennes 2W »» 
id. Lyon fusiou-, nouvelles 281 50 
id. Orléans 296 . . 
id. Midi »89 50 
id. Ouest 288 .» 
id. Lille à Valeuciennes. . 267 »» 

VALKUllS LOCALES 
UaiBtt tominereia'e de Lille, Verley 550 . . 
Caisse tonnne.c» de Roubaix, Verley 522 50 
Caisse d'escompte Pérot et Ce deai 602 50 
CiéditindustiïeleldeDépôtsduNord 530 .» 
Comptoir commercial Devilder et Ce 500 .» 
Gaz de Wazemmes,actions nouvel16* 1375 »» 
Gaz do Wazemmes, actions ancien08 1420 . . 
Le Nord, assurances contre l'incendie 1330 . . • 

CHARBONNAGES 
Azincourt 
Bruay 3100 . . 
Bully-Grenay (le sixième) . . . . 41ô . » 
Jarvin 882 50 
Courrières » » » . . 
Esc&rpelle 1150 . . 
Ferfay | M ## 

Lena 9850 . . 
Wrurrhm i. i ; ,n , . 
\ icoigueetNa)ux...demandéàS000 »»* . . 


